
Zeitschrift: Le nouveau conteur vaudois et romand

Band: 81 (1954)

Heft: 4

Artikel: Une "colle" de campagnard !

Autor: [s.n.]

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-228915

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 01.09.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-228915
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


82 LE NOUVEAU

» Voyez-vous, les Terriens travaillent à leur perte. Figurez-vous que,
l'an dernier, leurs gangsters ont voulu « kidnapper » le Bon Enfant et que
d'autres m'ont brûlé en effigie sur des places publiques. Quand on en est là...

» Brûler le « Bon Enfant ». brûler ce qu'ils ont adoré... Pauvres hommes,
que leur restera-t-il dans l'esprit pour le vivifier, s'ils ne croient plus ni à

Dieu, ni au Père Noël Du vent »

— Tous les hommes n'en sont pas là Tenez... les Amis du patois...
— Ah ces chers Amis... Avec eux, au moins, on la retrouve cette bonne

terre vaudoise. Ils ne m'ont pas renié, moi, ni Lui d'ailleurs Et si quelques-
uns vont en Jeep dans leurs sentiers en dérupite, ils ne croient pas que
c'est arrivé et continuent de respecter leur passé, leurs traditions... C'est
pour eux et leurs cradzets (pie je
viens encore sur terre. Dites-le leur
bien, et pour l'an qui vient,
souhaitez-leur santé et respect Eux seuls
savent encore prendre le temps qui
vient avec le sourire et pourtant,
Dieu sait que le temps ne leur est

pas toujours favorable.. Mais leur
progrès à eux. c'est de continuer à

y croire en un siècle qui n'y croit
plus...

L'âne du Bon Enfant poussa
alors un « hi-han » sonore...

— Voyez, il m'approuve... Pas'
si bêta, les ânes R. Molles.

Illustrations oljliîïeaininent pi•<"U'eî-* par l'ADll..

Une « colle » de campagnard

Un paysan avait parié qu'il était plus fori en droit (pie lotis les avocats
réunis. Voici la question qu'il leur posa : « S/ un canard va pondre un œuf
dans une ferme, à qui appartient l'œuf Au propriétaire de l'immeuble ou
¦•;/ propriétaire du canard? »

Les avocats, prenant des airs graves el après mûre réflexion, répondirent :

— L'œuf appartient au propriétaire du canard

— Ah répond le paysan, vous en êtes bien sûrs

— Absolument certains
— Alors, vous avez déjà vu des œufs pondus par un canard
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